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« J’écris parce que nous 

avons vécu ensemble, 

parce que  

j’ai été parmi eux, ombre 

au milieu 

de leurs ombres, corps 

près de leurs corps. 

J’écris parce qu’ils ont 

laissé en moi leur 

marque indélébile 

et que la trace en est 

l’écriture. L’écriture est le 

souvenir de leur  mort et 

l’affirmation de ma vie. 

Georges Perec, 

W ou Le souvenir d’enfance, 
1975 



 
 
 
 

 
 

Comme une longue lettre d’amour pOur que la mémOire de 
Marianne COhn ne s’éteigne jamais, Bruno DOucey s’adresse à 
elle et revient sur sOn histOire trOp brève. 

Née en 1922 en Allemagne, Marianne COhn, jeune fille juive engagée très tOt 
au sein de la Résistance, sauve de la dépOrtation plusieurs centaines d’enfants en 
les faisant passer clandestinement en Suisse. 

 
Un pOème de Marianne, retrOuvé dans la pOche de l’un d’entre eux, cOnstitue le 
seul témOignage des atrOcités perpétrées par les nazis, des sOuffrances 
endurées pOur ne pas trahir. 

Je trahirai demain dit-elle, dans cette ode à la liberté. 

Marianne sera assassinée par ses tOrtionnaires le 8 juillet 1944, en Haute-
SavOie, à quelques jOurs de la Libération. 

 
 

Je trahirai demain, pas aujourd’hui. 

Aujourd’hui, arrachez-moi les ongles, Je ne 

trahirai pas. 

Vous ne savez pas le bout de mon courage.      

Moi je sais. 

Vous êtes cinq mains dures avec des bagues  

Vous avez aux pieds des chaussures 

Avec des clous. 

Je trahirai demain, pas aujourd’hui, 

Demain. 
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Que puis je faire pour te redonner vie ? Parler de toi. Penser à toi.  

Je suis né en 1961, tu es morte en 1944. 

Comment avons-nous pu nous rencontrer ? 
Existe-t-il un lieu hors de l’espace et du temps où les êtres 
qui n’ont pas vécu à la même époque peuvent se retrouver ?  

 

Je veux échanger avec toi. T’écouter. Que tu me racontes. 

La lecture est un espace de partage, de passage, de transmission, de mémOire. 

Les mots sont ainsi, ils aiment la vie comme les enfants aiment l’amour. 
 

DécOuvrir le texte de Bruno, c’est décOuvrir Marianne et, simultanément, désirer 
pOrter leurs mOts à tOus deux sur scène pOur partager avec le plus grand nombre leur puissance 
pOétique et leur prOfOnde humanité. 

Donner voix et musique à leurs parOles et aux faits, pOur redOnner vie à cette tOute jeune 
femme, hérOïque et lumineuse, Marianne COhn-COlin. 

 

Une comédienne pOur incarner tOur à tOur dans la lecture tOutes les identités du 
narrateur : l’écrivain pOète, un des petits enfants juifs que vOulait sauver Marianne, la jeune 
fille à l’Oranger sOus le sOleil d’Espagne, le passeur dans les bOis à la frOntière suisse, Alice Lentz 
qui l’admirait, la vOix de Marianne à travers sOn pOème, et la vOix qui reste sans vOix, la vOix de 
l’hOrreur pOur dire la tOrture, la mOrt, l’assassinat. 

Un musicien pOur accOmpagner en imprOvisation la lecture, et dire le sOuffle, la jOie, la peur, 
la vie, l’espOir et le cauchemar. 

 

Quelques images pOur répOndre à la dimension onirique et cinématOgraphique 
de ces mémOires invOquées, pOur dessiner visuellement le film intérieur de chaque auditeur-
spectateur. 

Un dispositif théâtral d’une grande simplicité pOur rester fidèle à la fOrce d’évOcation du livre de 
Bruno DOucey, sans pathOs, mais palpitant d’émOtion vive. 

Une interprétation résolument contemporaine, cOmme en échO à notre mOnde et à ses chaos. La 
musique navigue entre rOck et jazz, les incises vidéOs nous ancrent dans le présent et les 
lumières dessinent l’espace et le temps. 

Figure héroïque et lumineuse, cette tOute jeune femme est un mOdèle de vaillance et de 
résistance. Petite fille fOrmée dans l’une des premières écOles MOntessOri à la fin des années 
1920, elle vOulait devenir enseignante. La guerre l’en empêche, mais elle réussit à accOmplir 
sOn sOuhait : transmettre aux enfants jusqu’au bOut et quels que sOient les risques 
encOurus, sOn amOur des textes et de la vie. 

 

C’est précisément pour poursuivre cet élan de transmission que nous pensOns 
nécessaire aujOurd’hui de dOnner à entendre le récit de sOn parcOurs, certes tragique, mais 
envers et cOntre tOut généreux, digne et sincère. 

 



 
 

FRANÇOISE SLIWKA, ADAPTATION ET JEU 

TOut en cOmmençant une thèse de philOsOphie sur La photographie et la mort, elle se fOrme 
au théâtre auprès de Blanche Salant et Paul Weaver (l’Atelier international de théâtre) en 
cOntinuant d’enseigner l’Esthétique pOur COlumbia University. 

Dès 2005, les spectacles créés entre Paris et Avignon tOurnent en étrOite cOllabOration 
avec la Scène Nationale de CavaillOn (Dormir accompagné, Talitha koumi, Camille 
Claudel Correspondances), la MC93 BObigny (Une saison avec António Lobo Antunes, 
L’invention du monde/Olivier Rolin-Michel Deutsch, Camille Claudel Correspondances) et 
le Festival de l’histOire de l’art de FOntainebleau. Elle jOue également les textes de Bruno 
DOucey à Créteil et Nanterre, en cOmpagnie de l’auteur (Si tu parles, Marianne). 

En 2007, elle reçOit de Fabrice Melquiot le Prix d’Ecritures théâtrales de Guérande pOur sOn 
premier texte, On ira où tu voudras. 

Elle pOursuit aussi sa démarche de transmission au travers d’ateliers théâtraux en milieu scOlaire 
: primaire, cOllège, lycée (dans le cadre des Chemins de la Culture/CD Hte SavOie/ MGI Paris). 

Dès l’autOmne 2011, FrançOise travaille avec le territOire de la Haute SavOie. Sa 
cOmpagnie est sOutenue par le COnseil Départemental de Haute SavOie. Elle écrit pendant cinq 
ans des fOrmes légères et pOétiques, adaptables hOrs les murs.  
En novembre 2015, elle crée à ChamOnix un festival de ciné-lectures (Portraits de femmes). 

Elle écrit et crée en 2017-18 deux spectacles nomades, l’un autOur du vêtement, À fleur de 
peau, et l’autre à partir de textes de Duras et LispectOr, Une femme, une maison et puis la 
mer. 

De retour à Paris, elle met en scène Olivia Kryger, Bruno Angelini et Daniel Erdmann dans 
La Dernière nuit, jazz-récit consacré à l’histoire de la Rose Blanche, portée par Hans et 
Sophie Scholl. 

FrançOise Sliwka trOuve la sOurce de sOn engagement théâtral dans l’écriture 

cOntempOraine de rOmanciers et de pOètes. SOn jeu puise dans la mémOire sensOrielle. 

Elle axe ses mises en scène autOur d’un impératif : faire venir le théâtre vers les publics non- initiés, 
Ou dits « empêchés ». Ainsi, l’une de ses priorités est de cOncevOir des versions adaptables, 
légères, prêtes au nomadisme (lectures Ou spectacles dOnnés en prisOn, en milieu hOspitalier 
Ou psychiatrique, en plein air, dans des temples, des bars, des cOllèges, des bibliothèques). 

www.fRancoISE-slIWKa.fR 

http://www.francoise-sliwka.fr/


DANIEL ERDMANN, MUSIQUE 

Né en 1973 à WOlfsburg, en Allemagne et cOmmence le saxOphOne à l’âge de 10 ans. 

Il étudie cinq ans avec le saxOphOniste américain George BishOp avant d’intégrer de 1994 à 
1999 la classe prOfessionnel « jazz » du cOnservatOire Hanns Eisler de Berlin avec Gebhard 
Ullmann, Jiggs Whigham et participe à des masterclasses de Michael Brecker, Steve Lacy, 
Ray AndersOn, Lee KOnitz. 

Il est très actif sur la scène berlinoise (il travaille avec Rudi Mahall, Ed Schuller, JOhn SchrÖder, 
Aki Takase, Herb RObertsOn). Avec sOn quartet berlinois baptisé Erdmann 3000 il enregistre 
4 CDs (entre autres pOur Enja RecOrds) et fait une centaine de 
cOncerts partOut en Allemagne et en EurOpe. Avec le pianiste Carsten Daerr il 

enregistre le disque « Berlin Calling » pOur ACT RecOrds. 

En 2001, il Obtient une bOurse du Haut COnseil Culturel FrancO-Allemand pOur 
s’installer à Paris, Où il jOue avec des musiciens d’hOrizOns très différents. Avec Edward Perraud 
et Hasse POulsen il crée le grOupe Das Kapital. Ce grOupe a enregistré 5 CD et 2 DVDs (avec 
le cinéaste NicOlas Humbert) et a fait beaucOup de cOncerts, en EurOpe, Amérique et Asie 
centrale. POur le premier CD d’un répertOire de Hanns Eisler, « Ballads & Barricades », Das 
Kapital à reçu le « Jahrespreis der deutschen Schallplattenkritik 2011 » et a fait des tOurnées pOur 
l´Institut GOethe. 

En 2005 et 2007 Daniel fait deux créations avec le chOréOgraphe new-yOrkais JOshua Bisset 
pOur le Festival de Danse de Biarritz et le Tacheles à Berlin. 

En 2010 Daniel travaille avec JOachim Kühn, ils jOuerOnt en cOncert ensemble dans le 
quartette de JOhannes Fink, avec ChristOphe Marguet. Aussi en 2010 un vOyage au Mali se 
réalise, pOur un prOjet avec le jOueur de KOra Cherif SOumano. 

En 2010 naît un nouveau quartet avec Vincent COurtOis, Frank MÖbus et Samuel 
ROhrer, qui sOrtira sOn 3ème album en 2015 avec une pOchette signée FrançOis 

Schuiten. Il enregistre l´album « TOgether TOgether » avec ChristOphe Marguet. 

En 2013 Daniel réalise avec l´aide du festival Jazz D’Or un quartet avec le saxOphOniste 
légendaire Heinz Sauer. Daniel jOue cOmme sideman dans les grOupes de MikkO 
Innanen et Edward Bineau, avec qui il jOue en quartet à l’Olympia. Il intègre aussi le trio « 
the mediums » de Vincent COurtOis et le sextet de Claude Tchamitchian et travaille avec le 
cOnteur André Ze Jam Afane. 

En 2014, accOmpagné par JazzdOr, il lance la cOmpagnie « Das Atelier » à Reims. 

En 2015 il crée sOn nouveau grOupe « Velvet RevOlution » avec Theo Ceccaldi et Jim Hart. Das 
Kapital sOrt l´album « Kind Of Red » sur Label Bleu. 

www.DanIEl-ERDMann.coM 
 

http://www.daniel-erdmann.com/


 
 

Ses spectacles prOpOsent un mOment de respiration intérieure lOin de nos cOurses fOlles, un 
temps pOur réinventer un accOrd heureux avec le mOnde malgré le tragique, la perte, la 
sOlitude et l’absence. Fabriquer de quOi raviver l’espace pOétique cOmmun implique un 
mOuvement vers sOi, teinté d’enfance. Les cOrrespOndances se tissent, entraînant le 
spectateur au cœur d’un théâtre de l’intime. 

Une femme, une maison et puis la mer (2018-2021) 

Un spectacle en musique et en images, pOur racOnter la femme, ses enfants, ses 
amOurs, la maisOn, les Objets, les phOtOs, les sOuvenirs, la jOyeuse pagaille… RacOnter 
aussi l’écriture dans la sOlitude retrOuvée. Et enfin, le bain 
dans la mer, ultime ressOurce, vivifiante. Se brOsse un pOrtrait drOle et acidulé, repris 
délicatement en échO par les films en Super 8. 

À fleur de peau (2017) 

Neuf histOires nichées au creux des tissus incarnées par trOis cOmédiens. 
RObes, tablier de travail, habits d’enfants, blOuse d’infirmière, cOstumes 
de théâtre cOmme autant de reliques de cOntact, réceptacles de nos humeurs, entre 
intime et représentation. 

Pétrir l’étOffe, la respirer et retrOuver dans ses plis la mémOire, la malice, l’incOnscient, 
l’enfance et la mOrt. 

Parler de toi, Marianne (2015-2023) 

Été 1944 : la frOntière suisse, à quelques jOurs de la Libération. Marianne est 
arrêtée avec les enfants qu’elle s’était jurée de sauver. 

Les mOts du pOète cOntempOrain Bruno DOucey au plus près de l’histOire de 
Marianne COhn, jeune résistante juive allemande. 

Un violOn et une actrice pOur raviver sa mémOire. 

Camille, en toutes lettres (2011-2015) 

La cOrrespOndance de Camille Claudel tOut au lOng de sa vie, 
interprétée par une seule cOmédienne. 

Les lettres de ROdin, de la mère de Camille, des galeristes et amis, et surtOut la vOix d’une 
artiste d’exception servie par une fOrme théâtrale épurée, atempOrelle. 

Le sac à dos / Les fiancés du Montenvers /Un thé chez Mademoiselle de Fortis / Portraits vivants / Michel 
Croz (2011-2015) 

Cinq spectacles écrits par F.Sliwka à partir des archives et légendes de Haute-SavOie. Des récits 
de vie, apparitions de travailleurs du siècle dernier, en échO à notre présent. 

Talitha koumi (2010-2014) 

VOyage méditerranéen avec Oz, RitsOs, Darwich, et Camus : des 

histOires d’amOur, de sOlitude et d’espOir revenu. 
Une famille traversée par le deuil, des amants séparés, et sur le plateau : 
une femme et trOis musiciens-cOmpOsiteurs. 

On ira où tu voudras (2006-2011) 

Un espace nu, une silhOuette féminine, un chemin en pOint de fuite, trOis petites marches, et 
la maisOn d’enfance perdue dessinée à la craie. Une pièce écrite par F.Sliwka, cOmme un 
sOnge facétieux, traversé de fantOmes. Entre rire et mélancOlie. 



Françoise, Daniel et Marine : Comédienne, Musicien, régisseuse. 

Contact technique : Marine Deballon // 06 21 27 02 28 // marine.deballon@hotmail.com 
 

 

Planning type 
J-1 : Montage lumière et son : 14h-17h 

Réglage lumière : 17h-19h 

Balance son : 20h-22h JJ : 

Filage 10h-12h. 

Représentation horaires à définir. 

Pas de transport décor, cependant le musicien a 
des instruments volumineux. 

Arrivée train ou avion, transfert à prévoir. 

 

Lumières 
Pupitre lumière programmable, type Presto. 12 

lignes graduées. 

1 PC 1000W Juliat. 2 

découpes 614 SX. 

3 PAR 64 CP62. Gelat 1 x 136. 2 x 600. 

1 PAR 64 CP60. Gelat 202. 

6 PAR F1. 3 x 114#, et black-wrap. 2 

Lampes de pupitres graduables. 

2 pieds type WINDUP, H : 3,50m. 2 
barres de couplage. Une échelle. 

4 platines de sol. 

Câblage DMX. Rallonges 16 A. 
Multiprises et triplettes noires. 

1 rouleau de scotch tapis de danse noir. 1 

rouleau barnier noir. 

Gaffeur aluminium noir. 

Détail des Gélatines : 

114# : 1 x format PC 1000W. 132# 
2 x format découpe 614. 

202 : 1 x format PAR 64. 

136 : 1 x PAR 64. 

600 : 2 x format PAR 64. 

black-wrap pour 6 cônes F1. 

Son 
1 micro serre tête HF, couleur chair 
avec émetteur pour Françoise. 

1 pied de micro noir mat avec perche. 2 

pupitres noirs plein, type orchestre. 

2 lampes de pupitre graduables. Avec du 202. 1 

wedge pour le musicien. 

1 boîte DI. 

 

Vidéo 
1 écran de projection type cyclorama. 1 

vidéoprojecteur adapté à la salle. 

1 shutter. 

Câblage DMX. 

 

Plateau 
2 tables basses avec tissu noir. 

Une pour poser le saxophone, donc 
assez longue. 

Une seconde pour la mixette son et 
l’ordinateur de Daniel. 

1 chaise noire. 

 

Loges 
Bouilloire, Cafetière, fruits de saison, 
fruits secs, biscuits, thés, café, eau… 

Miroir en pied. 

Chauffage suivant la saison. 

Sanitaires à proximité, 
serviettes de toilette, savon. 

mailto:marine.deballon@hotmail.com


« L’enfance n’est 

ni nostalgie, ni terreur,  

ni paradis perdu, 

ni Toison d’Or, mais 

peut-être horizon,  

point de départ, 

coordonnées  

à partir  

desquelles les axes de 

ma vie pourront trouver 

leur sens. » 

Georges Perec 
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